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LARVES DU GENRE HYDRO PSYCHE 
(TRICHOPTÈRES HYDROPSYCHIDAE) 
TAXONOMIE, DONNÉES BIOLOGIQUES 

ET ÉCOLOGIQUES 

par J. V E R N E A U X 1 et B. F A E S S E L 1 . 

Les faces dorsales et ventrales des capsules céphaliques larvaires de 8 espè­
ces du genre Hydropsyche sont représentées et une clé est proposée pour la 
détermination des larves âgées. Des données biologiques et écologiques com­
plètent cet essai de taxonomie pratique. 

Larvae of the genus Hydropsyche (Trichoptera Hydropsychidae) 
Taxonomy, biological and ecological data. 

Dorsal and ventral faces of the head capsule of 8 species are drawn and 
a key is adapted to the determination of the full-grown larvae. Biological 
and ecological data follow the taxonomical section. 

I. — INTRODUCTION 

Les Hydropsychidae, en particulier les larves du genre Hydro­

psyche constituent un élément fréquent, souvent abondant du 

benthos des eaux courantes. 

Largement distribué le long de l'écosystème théorique d'eau cou­

rante (Décamps, 1968 - Verneaux, 1973), le genre Hydropsyche 

renferme une vingtaine d'espèces européennes dont 14 ont été 

répertoriées en France (Fischer, 1963 - Botosaneanu, 1967 - Tobias, 

1972) et 8 dans le bassin du Doubs. 

Si la reconnaissance des formes imaginales a bénéficié de révi­

sions récentes permettant la détermination de la plupart des espè­

ces européennes (Botosaneanu et Marinkovié-Gospodnetic', 1966 -

Tobias, 1972) la taxonomie des larves demeure problématique du 

fait de l'absence d'une étude comparative des formes larvaires du 

genre. Parmi les descriptions larvaires originales récentes prennent 

place les travaux de Philipson, 1953 [H. instabilis Curtis ( = H. 

siltalai Dôhler?)], Brindle, 1960 [H. angustipennis Curtis], Lep-
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neva, 1964 [H. ornatula M e Lachlan, H. angustipennis Curtis, H. 

pellucidula Curtis, H. nevae Kolenati] et surtout Sedlâk, 1971 [H. 

siltalai Dôhler, H. angustipennis Curtis, H. pellucidula Curtis, H. 

contubernalis M e Lachlan, H. guttata Pictet, H. silfvenii Ulmer, 

H. saxonica M e Laohlan, H. instabilis Curtis]. 

Le présent essai porte sur 8 espèces récoltées en Franche-

Comté : H. angustipennis Curtis, 1834 — H. borealis Martynov, 

1926 (= H. ornatula natio borealis Martynov, 1926) — H. contu­

bernalis M e Lachlan, 1865 — H. instabilis Curtis, 1834 — H. pel­

lucidula Curtis, 1834 — H. ornatula M e Lachlan, 1878 — H. saxo­

nica M e Laohlan, 1884 et H. siltalai Dôhler, 1963 (= H. instabilis 

Mosely, 1939 = //. instabilis Kimmins, 1957, in Tobias, 1972). 

Le matériel étudié provient des différents cours d'eau des bas­

sins du Doubs et de l'Ain ainsi que du Rhône (leg Bournaud 1 et 

prélèvements C.T.G.R.E.F.) et des Pyrénées (leg Décamps 1). 

Les correspondances avec les imagos ont été établies par mise 

en élevage de larves prédéterminées ou à partir de captures d'adul­

tes et de nymphes dans des pièges disposés in situ. Les représen­

tations graphiques (planches hors-texte) se rapportent à des cap­

sules céphaliques de larves âgées fraîches, isolées, montées sans 

déformation à la glycérine acétique entre lame creuse et lamelle ; 

les reproductions sont effectuées pour la reconnaissance du maté­

riel ainsi préparé, observé à un grossissement total de 25. 

II. — TAXONOMIE LARVAIRE 

Les caractères utilisés sont volontairement limités aux éléments 

visibles au cours d'un examen global des capsules céphaliques : les 

observations portent principalement sur les proportions et l'orne­

mentation de la capsule céphalique ainsi que sur la forme du sub-

m e n t u m (f.v.) et du frontoclypeus (f.d.). 

C L É D E DÉTERMINATION DES ESPÈCES 

1 (6) Submentum de forme sub-équilatérale, à côtés faiblement concaves; 
le frontoclypeus ne présente pas de rétrécissement bien marqué au 
niveau des yeux (pl. I). 

2 (3) 6 paires de branchies abdominales. Repli médio-transversal du cly-
peus peu marqué; figure cruciforme médio-dorsale du clypeus se 
détachant nettement sur un fond clair, figure aborale claire en forme 
de croissant : 

H . siltalai (fig. 1 a, 1 b, pl. I). 

1. A qui nous adressons nos vifs remerciements. 



P L A N C H E I. — a : f.v.; b : f.d. — 1 : H. siltalai; 2 : H. instabilis; 
saxonica. — 1/2 G. : forme claire; 1/2 D . : forme foncée. 



P L A N C H E II. — a : f.v.; b : f.d. — i : H. ornatala; 5 : H. contubernalis; 6 : 
H. borealis. 
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P L A N C H E III. — 7 : H. angustipennis; 8 : H. pellucidula. 

3 7 paires de branchies. Repli médio-transversal du clypeus plus mar­
qué, partie antérieure présentant une figure sombre en forme de Y. 

4 (5) Les branches antérieures de l'Y forment un angle obtus, presque 
plat. Les bords latéraux du frontoclypeus sont sensiblement paral­
lèles; cet écusson est aussi large ou presque au milieu qu'au bord 
antérieur. La tache claire aborale du frontoclypeus peut être réduite 
à un cercle distal ou se présenter en forme de T ou de U. 

H . instabilis (fig. 2 a, 2 b, pl. I). 

5 (4) Les branches antérieures de l'Y forment un angle moins obtus (100°). 
Les côtés du frontoclypeus sont légèrement concaves et l'écusson 
tend à être plus large dans sa partie antérieure qu'au milieu. La tête, 
en particulier les angles antérieurs, est garnie de fortes épines et 
soies noires. 

H . saxonica (fig. 3 a, 3b, pl. I). 
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6 (1) Submentum en forme de triangle isocèle, avec des côtés nettement 
concaves. Le frontoclypeus présente un rétrécissement plus ou moins 
marqué au niveau des yeux. 

(pl. II et III). 

7 (11) Repli médio-transversal du frontoclypeus absent ou peu marqué. Les 

protubérances fronto-latérales de la tête sont nettement visibles, l'une 
se prolongeant en crête foncée vers l'arrière. 

8 Tête plus large que longue présentant des protubérances frontales 
particulièrement nettes. Le frontoclypeus présente une figure distale 

sombre en forme de lyre dont les branches antérieures se renforcent 

en coin : ' I I . 

H . ornatula (fig. 4 a, 4b, pl. II). 

9 Tête plus longue que large. L'ornementation foncée cruciforme du 
clypeus se détache sur un fond clair, figure aborale claire cordi­
forme : 

H . contjubernalis (fig. 5 a, 5 b, pl. II). 

10 Tête nettement carrée, face dorsale granuleuse présentant un aspect 
chagriné en réseau caractéristique. Le clypeus porte deux taches 
claires médio-latérales en forme de croissant (concavité dirigée vers 
l'extérieur) délimitant deux îlots latéraux sombres : 

H . borealis (fig. 6 a, 6 b, pl. II). 

11 (7) Repli médio-transversal du clypeus nettement marqué. 

12 Trou occipital plus haut que large et submentum peu apliti. Une 
seule tache circulaire claire à la partie aborale du frontoclypeus : 

H . angustipennis (fig. 7 a, 7 b, pl. III). 

13 Trou occipital plus large que haut. Partie postérieure du fronto­
clypeus généralement ornée d'une figure claire en T ou en forme de 
trèfle : 

H . pellucidula (fig. 8 a, 8 b, pl. III). 

III. — D O N N É E S BIOLOGIQUES 

1. — H A B I T A T . 

Les larves d'Hydropsyche, généralement rhéophiles construisent 

leurs filets dans les interstices des substrats pierreux ou entre les 

tiges de Bryophytes, la nymphose s'effectuant le plus souvent à la 

face inférieure des pierres dans des zones à courant plus faible ; 

les secteurs turbulents situés à l'aval immédiat des seuils ou 

des barrages constituent un habitat d'élection pour les espèces les 

moins inféodées aux fortes vitesses d'écoulement tandis que les 

crêtes et les pentes des barrages ou des déversoirs de lacs, de 

retenues ou de marais, hébergent les espèces les plus rhéophiles. 

La faible épaisseur d'eau, jointe à des écoulements parfois rapides, 

(v : jusqu'à 3 m/s) permet la filtration d'un m a x i m u m d'organis­

mes et de particules entraînés au fil de l'eau. 
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2. R É G I M E A L I M E N T A I R E . 

Les milieux chargés en matières organiques particulaires ou en 

sels d'azote et de phosphore favorisent directement ou indirecte­

ment la prolifération des populations d'Hydropsyche ; ainsi, à 

l'aval immédiat de Port-Lesney (station de la Loue, siège d'une 

pollution organique chronique — Verneaux, 1974) H. pellucidula 

et H. siltalai deviennent envahissantes (jusqu'à 600 individus/ 

1/10 m 2 ) sur la crête d'un barrage-seuil. De m ê m e , la présence 

d'exutoires de plans d'eau stagnante (lacs, étangs, retenues...) 

chargés en détritus et en thychoplancton favorise le développe­

ment parfois intensif des populations d'Hydropsyche (Illies, 1956) ; 

ce phénomène a également été observé par Décamps (1967) dans 

les déversoirs des lacs pyrénéens, où les larves d'H. pellucidula 

arrivent à représenter de 21 (en courant modéré) à 31 % (en cou­

rant fort) de la faune trichoptérienne, ainsi que dans de nom­

breuses stations du bassin du Doubs à l'aval immédiat d'apports 

« d'eaux vannes » (Verneaux, op. cit.) et dans un ruisseau forestier 

du Jura où l'apparition des larves d'H. saxonica a coïncidé avec 

la création d'un étang en dérivation (Verneaux, 1968). 

Ainsi on peut estimer que la prolifération des larves d'Hydro­

psyche qui présentent une affinité pour la matière organique par-

ticulaire, constituant une certaine forme de saprobiontie, peut 

entrer dans la définition d'un syndrome de pollution organique. 

E n revanche, les m ê m e s organismes peuvent s'avérer très sen­

sibles à des contaminations chimiques particulières (Décamps, 

Besch et Vobis, 1973) ainsi qu'aux pollutions mécaniques (études 

C.T.G.R.E.F. sur le cours inférieur du Doubs — à paraître) par 

suite de la destruction, la déformation ou du colmatage des filets. 

Les larves d'Hydropsyche, parfois carnassières (Siltala, 1907), 

peuvent être globalement qualifiées d'omnivores à affinité détriti-

vore, le passage d'une phytophagie assez stricte (Diatomées essen­

tiellement) à l'omnivorie s'effectuant progressivement au cours du 

développement larvaire (Lestage, 1921 - Badcock, 1955 - Hanna, 

1957 - Mecom, 1972... Meny, 1975). 

Des changements saisonniers d'habitats et de nourriture ont été 

observés chez plusieurs espèces, la disponibilité des proies parais­

sant influencer très fortement le régime alimentaire et le « mode 

de vie », lui-même très variable au cours du développement lar­

vaire (Krawany, 1930 - Dittmar, 1955 - Sattler, 1958 - Scott, 

1958 - Kaiser, 1965... Meny, op. cit.). 

3. — POSITION T Y P O L O G I Q U E D E S ESPÈCES. 

L'examen statistique de la distribution quantitative des espèces 

sur 30 cours d'eaux des bassins et sous-bassins du Rhône, du 
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Doubs, de l'Ain et de la Seine met en évidence un certain nombre 

de caractères écologiques généraux. 

— Plusieurs espèces cohabitent fréquemment en une m ê m e sta­

tion, parfois en un m ê m e habitat en des abondances pouvant être 

voisines c o m m e en témoigne la composition centésimale du peu­

plement d'une station du cours du Doubs située en amont de 

Besançon (st. D o 27, Laissey, B 7-8 — Verneaux, 1973 — pour­

centages moyens annuels) : H. siltalai, 38 % — H. borealis, 26 % 

— H. pellucidula, 23 % — H. angustipennis, 8 % et H. contu-

bernalis, 5 % . 

— Le long d'un cours d'eau donné on peut observer une suc-

succession d'espèces, se manifestant essentiellement par des chan­

gements dans les abondances relatives. 

— A l'échelle d'un bassin ou d'une area théorique plus générale, 

la succession des espèces s'avère encore moins nette, certaines espè­

ces, en particulier H. pellucidula, présentant un caractère euryèce 

marqué. H. angustipennis et H. siltalai présentent également ce 

caractère en restant toutefois respectivement associées au Rhithron 

et aux niveaux intermédiaires (écotone) ; H. instabilis et H. saxo-

nica s'avèrent plus nettement rhithrobiontes tandis qu'à l'opposé 

H. borealis, H. contubernalis et H. ornatula sont associées au 

Potamon. 

Ces observations concordent avec les propositions de Botosa-

neanu (1967) et de Tobias (1972) ainsi qu'avec les relevés effectués 

par Décamps (1968) dans les pyrénées et par Giudicelli (1968) en 

Corse. Lorsque l'on rapproche la distribution des espèces des cycles 

thermiques, le fait qu'H. pellucidula précède H. instabilis dans les 

cours d'eau pyrénéens de haute altitude, peut être rapporté à 

l'existence de variations thermiques importantes au niveau des 

cours supérieurs fortement insolés. 

Deux caractères écologiques généraux : l'association à un « bio-

cénotype » donné et le degré d'euryécie permettent de proposer la 

classification suivante des espèces décrites dans un système typo­

logique général représentatif d'un écosystème théorique d'eau 

courante (Verneaux, 1975 et travaux en cours de publication). 

— groupement I à Cottus gobio : H. instabilis (affinité B J et 

H. saxonica (affinité B 2 ) 

— groupement II à Phoxinus phoxinus : H. angustipennis (affi­

nité B 4) et H. pellucidula (tendance à l'euryécie) 

— groupement III à Nemacheilus barbatulus : H. siltalai (affi­

nité B 6) 

— groupement IV à Gobio gobio : H. borealis (affinité B 8 ) 

— groupement 6 à Spirlinus bipunctatus : H. ornatula (affinité 

B 7) et H. contubernalis (affinité B 8 ) . 
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Il convient de noter que dans cette classification socio-écologi­

que les 4 premiers groupements sont assimilables à des « ordres » 

et le dernier à une « alliance » tels qu'ils ont été définis en phy-

tosociologie (in Guinochet, 1973). 
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